
)tr. Gnoss (Uoited States of America) proposed 
that , in parag:raph 4, the words <<the Fifth 
Committee, tberefore, decided to recommend 
to the General Assomblp should be substituted 
for tt the Fifth Committee, therefore, recom­
mends to the General Assembly ". 

He also pointed out that in order to avoid 
any ambiguity in paragraph 3, the words 
<< without committing the United Nations to 
any financial obliaations .. should he substituted 
for « without involving the United Nations in 
any immediate financial obligation "· 

ft tvas so acreed. 

There bting no obj ection, the 1·eport on the United 
Nations telecommunications system was approœd. 

The meeting rose at 5.1 0 p.m. 

HUNDRED AND SLXTIETH 
MEETING 

Held at the Pal(Jil de Chaillot, Paria, 
on Monday , 15 November 1948, al 11 .30 a.m. 

Chairman: Mr. L. Dana Wn,cnsss (Canada). 

99. Consideration of the financial impli· 
cations of the draft r esolution of the 
First Committee on threats to the 
political independence and terri­
torial integrity of Gr eece 

R EPORTS OF TBE UNITED N ATIONS S PECIAL CoMMITTEE 

ON THE B .u.IANS (AjC.1 f379, AfC.5f254.) 

Mr. VJLFAN (Yugoslavia) i.lsdked the Fifth 
Committee to defer consideration of the ques­
tion hefore it until a fat.er date. That question 
had, in fact, only heen added to the agenda that 
very day, and the Yugoslav delegation did not 
have at its disposai all. the information needed 
for an immediate discussion. 

The expenditures incurred througb the acti­
vities of the United Nations Special Committee 
in the Balkans feil into the same category as 
the expenses incurred by the United Nations 
Commission fo r lndia and Pakistan an(l hy the 
Committee ofGood Offices for lndonesia. The ques­
tions with which the two latter bodies deaJt were 
currently on the agenda of the Security Council 
and the General Assemhly could not alter the 
decisions thal would he takcn on them hy the 
Sccurity Couneil. It would thus he appro­
priate for tl1e Fifth Committcc to àecide to 
consider the hudgetary aspects of the activities 
of the United Nations Special Committec uu 
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.\'1. GRoss (États-Unis d'Amérique) propose de 
remplacer, dans le quatrième paragraphe du 
tt•xte anglais, les mots : «the Fijtlt Committee, 
therefore, decùled to recommend to the General 
Assembly " par les mots : «the Fifth Committee, 
therefore, recommend1 to the General Assembly , . 

Tl fait remar!{Uer éffak mcnt que, :~fin d'~vi ter 
fou le ambiguïté au tJ·oisième p:wngra phe, le~ mots 
<: !rJÎt!wut rommitt.'n(J the UnitPd Nation.~ ln wny finmt­
( Î11l obli(Jolions " dcwra ient remp lacer << witlwut in­
l'O!ving· tht United Nations i11 nn_'/ ;m>n('dinte /i111mcirtf 
oMigation, . 

1l t>n est ;~ in ;;i déciM. 

En l' "bsenu ds toute objection, le rappor·t st'r le 
réseau de télérommuuications des Nations Unie~ 
est adopté. 

La séance est levée à 17 h. l O. 

CENT-SOIXANTIÈME SÉANCE 

Tenue au Palais de Cluzillot, Paris, 
le lundi 1 5 .nor~embre 1948, a 11 h. 30. 

Président : M. L. Dana WILGRESS (Canada). 

99. Examen des incidences financières 
du projet de résolution de la Pre­
mièr e Commission sur l es m enaces 
à l'indépendance politique et à l'in· 
té,grité territoriale de ]a Grèce 

HwvonTt- o ~-: 1.1 Co 1r:\l tSStO:i SJ•écn t,t:: o~;s .\lu toNs 
UNJI!S POt n 1. t:s lhLK .~IiS 1 A ·C. 1 ·3 79, AIC. 5 -~ 5 li .'J 

\ , • 1 

M. VlLf,\N (Yougoslavie) demande que la Cin­
quième Commission remette à une date ulté­
rieure l'examen de cette question. En effet, elfe 
a été inscrite à l' ordre du jour aujourd'hui même 
et la délégation yougoslave ne dispose pas de tous 
les éléments nécessaires pour une discussion 
immédiate. 

M. Vilfan ajou te que les dépenses entra1nées 
par l'activité de la Commission spéciale des 
Nations Unies pour les Balkans entrent dans fa 

1 même catégorie que les dépenses occasionnées 
:. pa r la Commission des Nati ons Unies pou r l'Inde 

et Je Pakistan ainsi que par la Commission des 
bons offices pour l' Indonésie. Les qurstions dont 
s' occupent ce,; deux dei'nières Commissions se 
trom e nt à l'ordre du jour du Conseil de sécUt·i té 
et l'Asst:anhlée générale ne pt:ul modifier los déci­
sions que prendra à cet égard le Conseil de sécu­
r ité. La Cinquième Commission adopterait donc 
une procédure appropriée en décidant de discu­
lel' l'a:,pect budgétaire tle l'acti\·it{· Je la Commis-

~ 3 A. 
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the Balkans at the same time as it considered 
similar questions in connexion with the other 
two bodies. 

Mr. Vilfan pointed out that the supplementary 
eslimates for the United Nations Special Com­
millec ou 1he Balkans for 1949 (A/C.5; 254) 
exceeded by 100 per cent the amount expended 
br that Committec in 194 8. He asked the 
Secretariat to supply ali pe rtinent info rmation 
on expenditure for 1948 so that the Fifth 
Committee could study the estimates for 1949 
with full know!edgc of the facts. 

~"u•thermore, the First Comnùttet> had 
adoptcd not only a resolution with financial 
implications, but also another resolution (AfC. 
1/385) inviting the parties com:erned to begin 
negotiations immcdiately in an attempt to 
anive at a satisfactory solution to the problem. 

The representai ives of tbe fout· co un tries 
concerned were to meet with Mr. Evatt, Mr Spaak, 
and Mr. Trygve Lie in thf' near future. lt 
would thcrefore be premature to begin, at present, 
a discussion of the budgetary aspects of the 
question. He request.ed that the discussion 
should be deferred uotil after the close of those 
cotwcrsations, and hoped that the members 
of the Fifth Committce wou!d sharc his point 
of view. If such was not the case, the inference 
mif~ht be tha l the delegations which had voted 
in favour of the Australian resolution (A/C.1 /385) 
expected no positive results from that attempt 
at conciliation. 

'rh~ G!!!!?.~ ~'= e2!d !!~ !! ?.~! de~!tJ.ed. ~~ n!?.~~ 
the item on the agenda afte•· rcct>iring a fetter 
from the President of the General Assemblv, 
which he theo read (AfC.5f256). · 

'l'be Fifth Committee must examine the finan­
cial aspects of the question in order to furnish 
the General Assembiy as soon as possible with 
aU the necessary information on the financial 
implications of the resolution adopted by the 
First Committee. The Chairman considered, 
bowever, that it would be difficult to considcr 
the question immediatelr , bccau~c tl u> Coru­
mittee would need time to study the relevant 
documents. lu order to speed up its work, . 
IJOWeHw, the Committee should, at once, refcr 
the report of the Secretary-General (A/C.5j25a) 
to the Advisory Committee for consideration 
so that that body could present a report. 

Mr. MACHADO (Brazil), Rapporteur, hatl no 
objection to the proposai to rcfer the report of 
1hc ~ecrdar) -Gcueral lo tlw AJ ,· i:::u r~ Cum­
mittee for consideration. lloweve r, lw wondcred 
whetlu.: t· it was clearly understood thal when 

sion spéciale pour les Balkans en même temps 
que de celle des deux autres Commissions. 

Le représentant de la Yougoslavie signale en 
outre que les prévisions de dépenses supplémen­
taires pour la Comnùssion spéciale des Nations 
Unies pour les Balkans en 1949 (A,'C.5j 254) 
dépassent de 100 pour 100 les dépenses effec­
tuées par cette Commission en 1948. M. Vilfan 
demande que le Secrétariat fournisse tous ren­
seignements utiles sur les dépenses effectuées en 
1948 afin que la Cinquième Commission puisse 
examiner , en connaissance de cause, les préYi­
sions pour 1949. 

Enfin, M. Vilfan signale que la Première Com­
mission n'a pas seulement adopté une résolution 
ayant des incidences financières, mais aussi u ne . 
au tre résolution (AfC.1f385) qui invite les par­
ties intéressées à entamer immédiatement des 
négociations pour tenter de trouver une solu­
tion satisfaisante au problème. Les représentants 
des quatre pays intéressés doivent avoir très 
prochainement des entretiens avec MM. Evatt, 
Spaak et Trygve Lie. Il serait donc prématuré 
d'entamer d'ores et déjà une discussion sur l'as­
pect budgétaire de la question. Le représentant 
de la Yougoslavie demande donc de remettre la 
discussion jusqu'à la fin de ces pourparlers. Il 
espère que les membres de la Cinquième Corn· 
mission partageront son point de vue ; il estime 
que, si ce n'était pas le ens, on pourrait en con­
clure que les délégations qui ont voté en faveur 
de la résolution australienne (A/C. 1j385) n'at­
tendent aucun résultat positif de la tentative de 
conciliation. 

T ·" 1> .. ,!..,,""'"' .. rlP,.l<lr<> nu ' il ~ rlPI'i ri P. rl P n rw tPt' 
-- .. - ·- ~ 1 1 

ce point à l'ordre du j our à la suite d'une lettre 
qui lui a été adressée par le Président de l'Assem­
blée générale et dont il donne lecture (A:'C. 
5(256). 

I~a Cinquième Comnùssion doit examiner les 
aspects financiers de la question afin de donner 
le plus rapidement possible à l'Assemblée géné­
rale tous renseignements. utiles sur les incidences 
financières de la résolution adoptée par la 
Première Commission. Le Président estime cepen­
dant qu 'il serait difficile de .procéder à une dis­
cussion immédiate de la question, car il faut que 
la Comnùssion puisse étudier les documents qu.i 
s'y réfèrent. Néanmoins, en vue d'accélérer les 
travaux, la Commission devrait d'ores et déjà 
soumettre le rapport du Secrétaire général 
(AfC. 5j254) à l'examen du Comité consultatif 
·afin qu' il l'étudie et présente un rapport. 

M. MAc1Wlo (Brésil), Rapporteur, déclare qu'il 
n'a pas d'objection à soulever contre la proposi­
tion visant à soumettre le rapport du Secrétaire 
général à l 'e~amen du Comité consultatif. Cepen­
dant, il demande s'il est bien entendu que la Cio-



the ~'ifth Committee took a decision on th at 
question: it would not vote any credits, but woul~ 
limit itself Lo giYing the General Assembly ali 
the necessary information on the financial aspects 
of the probif'm. n~· so doing, the Committee 
would be following a proc.eùure which it had 
adopted. in examining other questions which 
varioui: Committ ees bad submittf'd to it for 
consideration. 
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Tbe CeAtRMAN !:lated that. the Rupporteur's 
interpretation was cort·ect, with the following 
reservation : hefore the General Assembly in 
plenary session took a decision on a proposai 
with financial implications, it should receive in­
formation from the Fifth Committco on those 
implications. That did not mean that when 
the Fifth Committee presented its point of view, 
it voted ipsofacro the necessary credits. It would 
not take any decisions on the latter until a later 
date. The procedure to be followed was similar 
to Lhe Committee's practice when it adoptcd the 
United Nations budget at the first reading. The 
Committee took no final decisions until it ap­
proved the draft resolutions appropriations. 

Mr. VtLFAN (Yugoslavia) supported the pro­
posai to submit the matter to the Advisory 
Committee. He asked th~ Chairman of the Com­
mittee to consult with the President of the 
General Assembly in order to ascertain tho date 
on which the latter intended to place the ques­
tion on the agenda of the General Assembly. 
After receiving the President's reply, the Chair­
man of the Fifth Committee would includc that 
item on the Committee' s agenda at a not too 
distant date. 

He added that, in the course of his previous 
statement, he bad drawn the Commjttee's at­
tention to the necessity for having aH the per­
tinent information on expenditurc incurred by 
the United Nations Special Commitlee on the 
Balkans in 1948. lt was very important that 
the Secretariat shoulrl present a dctailed report 
ou thal suhject. 

He would certainly not ask the Committee to 
resume consideration of the political aspect of 
the problem. He thought, however, that the 
Committee bad a right to select the most eco­
nomical of the many solutions which were offered. 
His delegation reserved the right to discu~;s the 
prohlem in more detail if it thought ncccssru·y. 

quième Commission, lorsqu 'e lle aura à f;C pro­
noncer sur cette question, ne votera aucun crérlit, 
se bornant à donner à I'Ass1)mbl~e gé!H~rale tous 
renseignements utiles sur l 'asp~ct financie1' du 
problème. En cela la Commission suivrait une 
procédure qu'elle a adoptée pour d'autres ques­
tions soumises à son examen par différentes 
Commissions. 

Le PnÉsiDENT déclare que l'interpr·étation du 
Rapporteur est exacte, sous la réserve suivante : 
avant que l'Assemblée générale se p•·ononce 
en séance plénière sur une propos!tion ayant des 
incidences fi nancières, elle doit recevoir des ren­
seiunements de la Cinquième Commission sur les 
incidences financières de cette proposition. Ceci 
ne veut pas dire que lorsque la Cinquième Com­
mission présente son point de vue, elle vote, de 
ce fait, les crédits nécessaires. Elle ne prendra de 
décisions sur ce dernier point qu'à une date 
ultérieure. La procédure à suivre présente une 
analogie avec celle que suit la Commission lor&­
qu'elle adopte le budget de l'Organisation en 
première lecture. La Commission ne prend de 
décision définitive que lorsqu'elle se prononce 
sur les projets de résolution portant ouverture 
de crédits. 

M. V!LFAN (Yougoslavie) approuve la proposi­
tion visnnt à soumettre la quef'tion à l'examen du 
Comité consultatif. Il demande que le Président 
de la Commission se concerte avec le Président 
de l'Ass-emblée générale pour savoir à quelle 
date celui-ci a l'intention d'inscrire la qu estion 
à l'ordre du jour de l'Assemblée. Suivant la 
réponse du Président de l'Assemblée générale, 
le Pr6sident de la Cinquième Commission ins­
crira la question à l'ordre du jour de la Commi&­
sion à une date plus ou moins rapprochée. 

M. Vilfan ajoute qu'il avait, au cours de sa pré­
cédente déclaration, attiré l'attention de la Com­
mission sur la nécessité de disposer de tous ren­
seignements utiles i'ur les dépenses effectu ées en 
19l!8 par la Commission ~péciale des Nations 
Unies pour les Balkans. Il estime très important 
que le Secrétariat fournisse sur Cf\ point un 
rapport détaillé. 

Le représentaut de la Yougo~hn-ie ajoule qu'il 
11'est nullement dans ses intentions de demander à 
la Commission de reprP.ndre l'examen dP. l'aspecl. 
politique du problème. 11 considère cependa:nt 
que la Commission a le droit dP choisir la solu­
tion la plus économique par~ni les nomhl'euses 
solutions qui s'offrent à die. Sa délégation se 
réserve le droit de discuter plus complètement le 
problème si elle l'estime nécessaire. 

The CuAJIIMAN said he wouJd ask the President Le PnÉSJOt:NT déclare qu 'il demandera au Pré-
of the General Assembly on what date he intended si dent de l'Assemblée géuént le à quelle date il a 
to put that question on the agenda aml would 1 l'intention d'inscrire cette ttue~Liuu à l'ordre du 



infmm ltim of thr point of view of the Yugo lav 
dt·lecration . Fnrtltcrmorr , the, f'rretariat would 
furuish 111l the nrcessary information on the 
expt•n.tlitnre in<"HtTcd hy LLt; United Nations 
Sp,..rial f.ommiUt•l' on tl11• Oalkan in 1948. 

'k l. rt:t.U' (Belginm). r'l'fprring to the dis-
1 iutl iuu t la· Chait·man had utndP hctwcen the 
l'eport seul to the General .\ ssf'mbly by the Fifth 
Commilt<:e ou tire fin ancial aeperls uf the pro­
bl('m. aotllhl' clrc i!<ion "hicb thl' Fifth Conrmittcc 
\\ ouiJ takc on the drafl resolution on appro­
pria tion~ , thought thal from a practical pomt of 
YÎt\\, thet·o was no sucl.1 di::< lind ion. ln order 
for the Fifth Connnittee to furn ish tite necessary 
informatio n to thP General .~ s~cmh l v, iL would 
have to proceed lo a detailetl discuss.iou, dUJ·ing 
which the various delegation:> wonlJ l-Iate their· 
positions. Those positions woulù ccrtainly he 
the samc whcn thl' time came fo r the final de­
(' i~iou. 

\fr. floscu •~ (flnion of Soviet Socialist Repub­
lirs) explained Iris delega tion'" att itude on the 
substance of tho question : iL rousid rrrd thaL 
tlw l'r~o lnt ion f'etting up tite [ 11 itcù Natious 
SpPcial Commilte(• on Lht> Balkans was con t .. ary 
to lhr pr01 Î!~ Ïrms of Il tl' Char·lr>r. for th at 
rl,a~nn it hnd rolcd again!>l the re ·olution. 

ll t· thought tite reference of the question to 
tho :\ d vis ory Commitlce prej ud geù the decision 
to be takcn by the Fifth Commitlce on the fi­
nancial aspects of the question. Hi!:' ùclegatiun 
would therefo1·e vote aga insl thal proposai. He 
thought it would be lorrical to adjourn the con-

- · • • .__ • t ,. . 1 • • • •• · ' ,.... • ,. 
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the Committee llaJ ronsultrd with tire Pl'esident 
of the General Asl!emhl). 

Mr. Vn,fAN (Y ugoslavia) stated thaL he accPptccl 
the proposai of the Chairman because he was 
convinced that consideration of the question by 
the Advisory Committee would not imply accep­
tance in principle r ith~>r of the r·eport of the 
Secretary-General or of thEl l'esolution adopted 
hy the First Committee. The same would be 
true of the Fifth Committee 's discussion on the 
report and the resolution. lie rescrred the right 
to make at tht" Appropriate timf· any statements 
of prinr·ipk '' lticlJ Ire miglrt decor II Ccessar·r· 

JJy 3 3 't'Ote& to 5, wilh. 2 abstentions, it wa& 
deàded to rejer the suppltmeutartj budeet estimat& 

J(Yf' tltefirwncial year 19&9for tite U11ited Natiom 
Special Cmnmittee un t/,e Balkans (A fC.5j254) to 
1 he Advi.~OI'!J Cotwnillee 011 Administratire and Bud­
get{lry Questions f or studg and report. 
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jour et lui exposera le point de vue de la déléga­
tion yougoslave. Par ailleurs, le Secrétariat fou r­
ui ra tous renseignements utiles sur les dépenses 
effectuées par la Commission spéciale des Nations 
Unies pour les Balkans en 1948. 

~1. L EBEAU (Belgique) rappeiJe la distinction 
que le Président a fai te entre l'avis donné par la 
Cinquième Commission à l'Assemblée 13énérale 
~ ut· l'aspect financier du problème et la décision 
quf~ prendra la Cinquième Commission sur le 
pr·ojet de résolution portant ouverture de crédits. 
Il estime cependant qu'au point de vue pratique, 
cetle distinction n' existe pas : en effet, lorsqu'elle 
devra fou rnir à l'Assemblée générale les rensei­
gnements nécessaires, la Cinquième Commission 
devra procéder à une discussion détaillée au 
cours de laquelle les différentes délégations 
prendront déjà la position qui deviendra la leur 
lore; de la décision définitive. 

JI. RosrcBINE (Union des Républiques socia­
li. tes soviétiques) déclare que sa délégation 
entend dès mai ntenant se prononcer sur le fond 
de la question : elle considère que la résolution 
portant création de la Commission spéciale des 
~ations Unies pour les Balkans est contraire aux 
dispositions de la Charte. c· e~t poUI·quoi elle a 
voté ronlre cette résolution. 

Le représentant de l'URSS estime que le ren­
voi de cette question au Conûté consultatif préjuge 
la ùécision à prendre par la Commission sur l'as­
pect financier du problème. Aussi, la délégation 
votera-t-elle contre cette proposition. Enfin, 
M. Rostchine pense qu'il est logique d'ajourner 
i'exameu Ùe ia quetiLiun ju~qu '~tu moment oil ie 
Président de la Commission aura eu un entretien 
ayec le Président de l'Assemblée générale. 

M. V I LFA.N (Yougoslavie) déclare que, s'il accepte 
la proposition du Président , c'est qu'il est con­
vai ncu que l'examen de la question par le Comité 
consultatif n' implique aucune acceptation de 
principe, ni du rapport du Secrétaire général, ni 
de la résolution adoptée par la Première Commis­
sion. Il en sera de même au cours de la discussion 
à laquelle procédera la Cinquième Commission 
sur ce rapport et cette résolution. Le représentant 
de la Yougoslavie se réserve le droit de faire, en 
temps utile, toute d6claration de principe qu'il 
jugera nécessaire. 

Par 33 voix contre 5, avec 2 abatentioru, il e1Z 

décidé de renvoyer au Comité consultatif pour ka 
que&tions admini&tratives et budgétaire1, pour examen 
et rapport, les prévi&ion& de dépunm mpplémentaire1 
pour l' exert:ice financier 19 49 , afférentes à la Com­
mission spéciale des J\"ations Unies pour les Ballrant 
(A, C. 5f254). 
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100. Continuation of the consideration 
of the fiuancial implications of the 
question of assistance to Pales· 
tinian refugees (A; C.5j 255) 

The CHAillMA!'\ read the letter from the Presid(•ut 
of the General Assemhl)' (AjC.5j255) request­
ing the Fifth Committee to report to the General 
Assembly, under rule 14 2 of th~ rule~ of pro­
ce<lurP, on the financial implications of the draft 
r·esolution adopted by the Third Committce on 
assislcmce to Palestinian refugees. 

He thought it would he useful lo refer the 
question to the AdYisory Committer on Adminis­
trative and Budgetary Questions for study: the 
Committee could then pl'esent its report 
at the following meeting of the Fifth Com­
mittec. That procedure would enable the 
Committee to discuss the subjecl and to take a 
decision before the plenary meeting. of the 
General Assemhly scheduled for the middle of 
the wcek. 

!\Ir. MACHADO (Brazil), Rapporteu r, had no ob­
jection to the procedure suggested by the Chair­
man. He wished to know, howevcr, whether the 
Secretariat bad prepared the data necessary to 
enable the Advisory Committce to examine the 
question with full knowledge of the fact~ ; and 
also whether the ~'ifth Committee would be 
asked to report to the General Assembly or 
whether the latter would have beforc il ouly the 
report of the Third Committee. · 

The CaAIRMk"' explained that, according to tLe 
letter from the President of the General Assembly, 
the Fifth Committee was imited to present a 
report to the General Assemblr . It would the re­
fore he called upon to give an opinion at its 
following meeting on the report which tlw 
Rapporteur would prepm·e. 

Mr. PRtCE (Assistant Secretary-Genel'al in charge 
of the Department of Administrative and Finaucial 
Services) assw·ed the Committee that the Secreta- . 
riat bad taken ali the measures necessary for 
the GenerâJ Assembly to reach a decision. 

ft was decided to rejer the question to the Advisory 
Committee on Administrati'!J'e and Budgetary Ques­
tions. 

101. Approvnl of the Rapporteur's re· 
ports on items of the agenda on 
which the Committee had already 
laken a decision (.l\j C.5j W.l07, 
A 'C.5/ W.l08) 

Tlte reports on vel'batim 1·ecords ~l the meetings 
of the Economie arul Social Council avd of the r,·ustee­
ship Council (AjC .5j W.107) and on advances 

lOO. Suite de l'examen des incidences 
financières de la question de l'a~ ­

sistance aux réfugiés de Palestine 
(A 1C.5/ 255) 

Le PRÉStD~NT donne lecture de la lettre du Pr•;­
sident de l'Assemblée générale (AjC. 5i25 5) dt·­
mandant à la Cinquième Commission de fair·· 
rapport à l'Assemblée générale, conformémt~nt it 
l'article 142 du règlement intérieur sur les În(' i­
dcnces financières du projet de résolution ad op té 
par la Troisième Commission sur l'aide au.\: 
réfugiés de Palestine. . 

Il estime ,qu'il serait utile de renvoyer la qu<'s­
tion pour étude au Comité consultatif pour l e~ 
questions administratives et budgétaires, qui 
pourrait présenter son rapport à la prochaine 
séance de la Cinquième Commission; cette pro­
cédure permettrait à la Commission de prcndrn 
une décision, après discussion du sujet, avant la 
séance plénière de l'Assemblée générale prévue 
pour le milieu de la semaine. 

M. I\IACBADO (Brésil), Rapporteur. ne présent•! 
aucune objection à la procédure proposée par le 
Présidellt, mais il désire saYoir, d'une part, ~i le 
Secrétariat a préparé les données nécessaires 
pour permettre au Comité consultatif d'étudi<'r 
la questi on en connaissance de cause et, d 'nntro~ 
part, si la Cinquième Commission sera appelé€' à 
fai re rapport à l'Assemblée générale ou si ePile-ri 
ne sera saisie que du seul rapport de la Troi­
sième Commission. 

Le PaéstoENT précise que, aux termes de ln 
lettre du Président de l'Assemblée générale, i<• 
Cinquième Commission est invitée à pré~cnt1·r 
un rapport à l'Assemblée générale et qu'elle ~el'a 
donc appelée à sa prochaine séance à donnot· son 
avis sur le rapport que préparera le Rapporteur. 

M. Pmce (Secrétaire général adjoint charHé du 
Département des senrices administratifs et fi nan­
ciers) assure la Commission que le Secréta riat a 
pris toutes mesures utiles pour permeftn· ;. 
l'Assemblée générale de parvenir à une déc i ~ion. 

Il est décidé de rent•oyer la questùm au Comité 
œnsultatij poul' les questions administratÏ!>es et bud­
gétaires. 

101. Adoption des rapports du Rappor· 
leur snr les points de l'ordre du 
jour sm· lcsttnel s la Commission a 
déjà pris des déd siom (A/ C.5 ·\':·. 
107, A,'C.5,!W.l08) 

Les rapports sm· les comptes rendus st~nograpla'1tt . 
des séances du. Conseil écrmomiquc et sOCial et du Con­
seil de tutelle (A ; C. 5; W.1 0 ï ) el sur les avances 



from the Worl.·inn t:n11itnL F11nd (AfC. 5j 11". 1 08) 
we,·e od()pted. 

102. Appoiutment to fi.Jl a vacancy in 
the membcrship of the Advisory 
CommittN~ on Administrative and 
Bndgetar y Questions (A 1C.5 '250, 
A.'C.5,1W.109, A/ BUR/ 104) 

The CoAIRMAN, uftcr reading the letter of resig­
nation from Mr. Donald C. Stone to the Advisory 
Commillec on Administrative and Budgetary 
Questions (A/BUI\;1 0/1), paid a tribute to 
.Mr. Stone for the valuaLie services he bad rendered 
during the timc when he bad taken part in the 
work of thal Committcc. 

Mr. AGBNIDES (CI1airman of the Advisory Com­
mittee on Adm ini struti1·e and Budgetary Ques­
tions) read lo the Committee the lext of the 
letter which he had sent the Secretary-General, 
contaiuinf~ the text of the resolution adopted 
by the Advisory Committee : 

\( The Ad,·isory Committee on Admini trative 
and Budgetary Questions bas learned with deep 
regret thal ~Ir. Donald C. Stone, haYiog been 
entrustPd with nPw dulies of a highly re ponsible 
nalur~>, will not lu' nble to continue bis services 
as a memhcr of tlw Commith·e after 31 Deccmber 
1948. Th<' Committce desires to record its 
high regard for Mr . .'tone anu its app1·eciation of 
the valuable I:H'rvicns which, as a mcmhcr of the 
Advisory Committoc, be bas rendered to the 
cause of tho Unit<'d Nations, with dignity, com­
petence and a hiiJh sense of loyalty to the Organi­
zation. Tho Committee requests the Chairman 
to commuoicate the text of this resolution to the 
Secretary-Gencral of the United Nations, to­
gether with a rccommendation that it he trans­
mitted to tho Govornment of the United States." 

Mr. Aghnides tiaid Mr. Stone's resignation was 
a great loss to the Committee; Mr. Stone bad 
always bad tht• most cordial relation:; with his 
colleagues ami had always ~hown himself lo be 
a mo~:~ l loyal :;ri'\ a n t of the United Nation . 

The CHAIRMAN announced tbat the only candi­
date proposcd to fill the vacancy caused by 
the resienation of Mr. Stone was Mr. W. O. Hall. 

At tl1e ·invitation of the Cluzirman, Mr. Larrain 
(Citilr) and .llr. l!:ren (Tw·key) acted as tellers. 

A t'Ole was laken by ~ecret ballot, a.• follows. 
N umbcr of L'Ol eN cast, 4 1 ; 
l nvalid t'Qtes, 1 ,· 
Valid votes , 40. 
Numbcr of votes obtaincd : 

Mr. W. O. llall , aU. 
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prélevées ~ur Le Fonds de roulement (AjC. 5f W.108) 
sont adoptJs. 

102. Nomination à un poste vacant du 
Comité consultatif pour les ques­
tions administratives e t budgétai­
r es ( A/ C.S/ 250, A/ C.5jW.l09, 
A/ BURj lM) 

Le PnÉsroENT donne lecture de la lettre de 
démission adressée pa1· M. Donald C. Stone au 
Comité consultatif pour les questions adminis­
trati v es et budgétaires (A/BURfl 0 4) et rend 
hommage à M. Stone pour les services qu' il a 
rendus .pendant sa participation aux travaux de 
ce Comité. 

M. AGHNIDÈS (Président du Comité consultatif 
pour les questions administratives et budgé­
taires) li t à la Commission le texte de la lettre 
qu'il a adressée au Secrétaire général et contenant 
le texte d'une résolution adoptée par le Comité 
consultatif : 

tt Le Comité cousult:.tif pour les questions ad­
ministratives et budgétaires a appris ayec un 
profond regret que M. Donald C. Stone, s'étant 
vu confier de nouvelles fonctions comportant de 
lourdes responsabilités, ne pourra continuer de 
siéger au Comité après le 31 décembre 1948. 
Le Comité désire exprimer sa haute considération 
pour M. Stone ct rendre hommage aux services 
précieux qu'il a rendus à la cause des Nations 
Unies, en tant que Membre du Comité consulta­
tif, avec dignité, avec compétence et avec une 
fidél ité absolue à l'Organisation. Le Comité 
charge son Président de transmettre le texte de 
cette résolution au Secrétaire général des Nations 
Unies en lui recommandant de la transmettre au 
Gouvernement des États-Unis." 

M. Agbnidès souligne la lourde perte éprouvée 
par le Comité par suite du départ de M. Stone, 
qui a toujours entretenu les relations le~ plus 
cordiales avec ses collègues et s'est toujours mon­
tré un des serviteurs les plus fidèles de l'Organi­
sation des Nations Unies. 

Le PBisiDBNT annonce que la seule candidature 
proposée pour pourvoir au rem.placemcnt de 
M. Stone est celle de M. W. O. Hall. 

A z~ demande du PréiSident, M. Larraù1 (Chili) et 
M. linm (Turquie} a3~tument les Jomtions de scruta­
teurl. 

Il est procédé au vote au scrutin sec-ret. 
Nombre de bulletins déposés, 41 : 
Bulletins blancs ott nuls, 1 ; 
S~.~:lfragcs ex-pn'mh, 60. 
Nombre de txnx obte,mes : 

M. W. O. Hall, llO. 



Mr. W. O. Hall was uominatû a member of tlu 
Adt-'Ïsor!J Committee on Administrative and Budcetary 
Q.u1tions by 40 110tes to none, with 1 abstention. 

103. Consideration of supplementary 
esthuates for the financial year 
1949 (A/ C.5 .'253) 

The Cn.mMAN drew the attention of the Com­
mittce to document A/C. 5/ '2 53 which contained 
information on certain supplementary budget 
items for the financial year 1949. The total 
for the firs t. ten paragraphs was 1,286,000 dol­
lars. The Secretariat would shortly be in a 
position to supply detailed explanations on cach 
of those paragraphs. To that total would have 
to be added the estimate:s of expenses conoected 
with the United Nations Special Committec for 
the Balkans. AH the necessary information would 
be supplied to the Fifth Committee as soon as 
possible. Sorne of the cstimates had already 
been consid P.t~ed or approred by the General 
Assembly. ln order to ena ble the members of 
the Committee to study the document just sub­
mitted to them and to speed up the work of the 
Committee, he suggested that the report of the 
Secretary-General on the supplementary budget 
estimates should be referred to the Advisorv 
Committee for study. • 

l t was .w decirled. 

The meeting rose at 12.50 p.m. 

HUNDRED AND SIXTY.F1RST 
MEETING 

Held at the Palais de Chaillot, Paris, 
on Tuesday, 1 ô November 19 48, at 10.30 a.m. 

Cltairman : Mr. L. Dana WILGRESS (Canada). 

104. Continuation of lhe consideration 
of the financial implications of the 
draft r esolntion of the First Com­
mittee on threats to the political 
independence and territorial integ­
rity of Greece 

The CuAIRMAN stated that, in accordance with 
the request made by the representative of Yugo­
slavia, he had made enquiries regarding the ur­
geney with which the Fifth Committee should 
take a decision ou the ûnancial implications 
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Pm· 40 t'Oi.~; contre zéro , avec une abstentùm, la 
Commi.çsion nomme M. W. O. Hall membl'e du 
Comùé wnsultatif pour les questions aJrm'nistmtÙ'6s 
et budcétaires. 

103. Examen des prévisions de dépenset! 
supplémentaires pour l'exercice 
financier 1949 ( A/ C.5 / 253) 

Le PRisiDBNr invite la Commission à examiner 
le document AjC. 5/253 qui contient des indica­
tions sur certaines dépenses supplémentaires 
prévues pour l'exercice 1949 et dont le total, 
pour l'ensemble des dix premiers paragraphes, 
s'élève à 1.286.000 dollars. Le Secrétariat sera 
très prochainement en mesure de fournir toutes 
explications détaillées sur chacun de ces dix pre­
miers paragraphes. Il conviendra d'ajouter au 
total prévu le montant des prévisions de dépenses 
afférentes à la Commission spéciale des Nations 
Unies pour les Balkans. Le Président précise que 
toutes les données nécessaires seront fournies 
des que possible à la Cinquième Commission et 
que certaines de ces prévisions ont déjà été 
étudiées ou approuvées par l'Assemblée géné­
rale. Afin de permettre aux membres de la Com­
mission d'étudier le document qui vient de leur 
être remis, et aussi afin d'accélérer les travaux 
de la Commission, il propose de renvoyer au 
Comité consultatif, pour étude, le rapport du 
Secrétaire général sur les préYisions de dépense8 
supplémentaires. 

Il en est aimi décid~. 

La séance est levée à 12 h. 50. 

CENT.SOIXANTE ET UNitME 
SÉANCE 

Tenue au Palais de ChailbJt, Paris, 
le mardi 16 not-embr·e 1948, tl 10ft. 30. 

Pré:rident : M. L. Dana WILGRE!\s (Canada). 

104. Suite de l'examen des incidences 
financières du projet de r ésolution 
de la Première Commission sur les 
menaces à l'indépendance politique 
et à l'inté~rité territoriale de la 
Grèce 

Le PaÉslD&MT déclare que, conformément à la 
demande formulée par le représentant de la 
Yougoslavie, il s'est enquis de l'urgence qu'il y 
aurait pour la Cinquième Commission à prendre 
une décision sur les i ucidcnccs financières du 




